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VIVE  LE  SANG  DE  JESUS 


•  «   • 

•  *   • 

•  •    • 


Quand  Dieu  vowîrH  soustraire  le 
peuple  qu'il  s'était^cbr^isi  au  passage 
de  l'Ange  extermirfâtécir,  il  ordonna 
aux  enfants  d'Israêf'fie  mettre  sur 
leurs  portes  le  SANd  de  l'Agneau 
paschal,  figure  de  CÀg[nean  de  l>ieu, 
immolé  sur  la  croix'  et  il  dit  :  *^  ce 
SANG  sera  pour  vojis  un  signe  de  sa- 
lut..- Quand  je  le  verrai  sur  vos  de- 
meures je  vous  épargrferai  ;  vois  ne 
sentirez  pas  les  plaic(s(îontje  frapperai 
l'Egypte-" 

Le  Sîiigneur  ne  manifesterait-il  pas 
ses  desseins  bienveillants  envers  nous, 
en  inspirant  cette  dévotion  spéciale  au 
Précieux  SANG  qui  se  répand  dans 
notre  pays  ?  C'est  un  bienfait  de  Sa 
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Providence  dont  il  faut  le  rémercier, 
eb  que  nous  devons  mettre  à  profit. 

Peut-être  qu'actuellement  dans  nul 
autre  pays. du  monde,  le  SANG  de 
Jésus  n'est  hpnefé  autant  qu'il  Test 
dans  notre  pat/ie*;  c'est  un  fait  incon- 
testable, que,  cBapitis  un  quart  de  siècle, 
une  dévotion  silJétîiale  au  SANG  divin 
s'est  répand ue^dàlls  notre  population. 

Y  aurait-ir?)Me  raison  providen- 
tielle  à  assign^r^^pe  développement  de 
piété  envers  cépuix  de  notre  salut  ? 

Notre  pays  *est  une  terre  à  qui  la 
Providence  seoible  avoir  fait  une  des- 
tinée toute  reïigjeuse.  Dieu  a  voulu 
que  nous,  habltâbts  de  cette  contrée, 
nous  fussions  "les«  instruments  de  ses 
desseins  par  laobàservation  de  la  vraie 
foi|  maintenue  avec  vigueur  au  milieu 
de  l'hérésie  q1uî%intécte  le  continent 
Américain;  paV'le  zèle  de  notre  pro^ 
pagande  religieuse,  s'exerçant  d'un 
océan  à  l'autre,  par  nos  magnifiques 
institutions  d'éducation  et  de  charité 
qui  excitent  radmiration,  par  ce  foyer 
de  lumière  catholique  que  nous  entre» 
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tenons,  et  dont  le  rayonnement  étend 
l'empire  de  la  vérité. 

Le  Canada  a  assez  bien  répondu  à 
cette  mission  qui  lui  a  été  donnée.  On 
le  pnpclame  le  pays  le  plus  religieux 
du  monde  ;  c'est  une  gloire  dont  peut- 
être  nous  ne  sommes  pas  assez  sainte* 
ment  fiers. 

Mais  cette  destinée  de  notre  patrie 
rencontre  aujourd'hui    des    obstacles 

Îui  peuvent  l'empêcher  de  l'accomplir, 
'impiété  confirmée  jusqu'ici  par  l'em- 
fnre  de  l'esprit  religieux,  commencée 
ever  la  tête  et  à  s'affirmer  plus  ou 
moins  ouvertement  chez  un  certain 
nombre  de  nos  compatriotes  restreint 
encore,  mais  qui  peut  s'accroître  :  les 
mœurs  s'altèrent;  l'ivrognerie,  le  luxe, 
font  d'affreux  ravages  ;  l'ambition  et 
l'avarice  produisent  de  criantes  injus- 
tices ;  la  modestie  reçoit  des  atteintes 
datis  les  divertissements  publics  ;  la 
probité  ne  se  trouve  pas  dans  toutes  les 
transactions  ;  on  n'a  plus  la  mêmehor- 
reur  pour  tout  ce  qui  blesse  la  fran- 
chise et  l'honnêteté  dans  les  actes  pri- 
vés ou  publics. 
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Or  toute  l^tiiâtôire  proclama  que  t6t 
ou  tard)  la  Vengeance  divinef  éclate  pair 
d*épou  van  tables  fléaux,  surins  nations 
coupables  d^énormes  iniquités^ 

S'il  en  est  ainsi^  n'y  aurait^il  pas  à 
recourir  au  SANO  qui  a  désarmé  la 
ëolère  de  Dieu,  afin  que,  par  le  culte 
qui  Lui  serait  rendu,  il  détournât  les 
coups  de  la  justice  divine  ?  Lorsqu'il 
n'y  aurait  plus  de  foi  sur  la  lerre^-^ 
quand,  suivant  le  langage  de  l^Ëvan^ 
gile,  l^abomination.de  la  désolation  se 
trouvera  paiitout,  alors  le  monde  tou-* 
chera  à  l'épouvantable  catastrophe  qui 
le  détruira  pour  jamais.  Mais  ceci 
«^arrivera  que  lorsque  le  démon  aura 
fait  cesser  le  sacrifice  perpétuel,  sui- 
vant la  prédiction  de  Daniel  !  Le  SANG 
ne  sera  plus  offert  sur  les  autels,  pour> 
élever  vers  Dieu  sa  voix  puissante, 
demandant  la  propitiation  et  la  misé-/ 
licorde.  ^ 

Or,  ce  qui  porte  à  avoir  recours  à 
reffusion  du  SANG  de  Jésus,  c'est  le 
Ibesoin  vivement  senti  de  son  action 
salutaire.  Sous  ce  rapport  chaque  chré* 
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tiçii  doit  connaître  l'emploi  qu'il  doit 
en  faire. 

Mais  nous  devons  nous  intéresser 
aussi  au  salut  des  autres.  Nous  ne 
pouvons  voir  sails  être  affligés,  la  perte 
des  âmes  pour  lesquelles  ce  SANG  â  été 
versé.  Quand  nous  considérons  les 
efforts  des  puissances  infernales  pour 
rendre/inutiles  ses  douloureuses  effu- 
sions, ne  devons  nous  pas  ôtre  animés 
d'un  sentiment  de  zèle,  pour  travailler 
à  étendre,  autant  que  possible,  son  in- 
fluence sanctifiante  î  Si  le  mal  prévaut 
dans  la  Société,  et  menace  des  châti 
ments  divins,  ii'y  a-t-il  pas  alors  à 
calmer  la  calère  de  Dieu  en  lui  offrant 
le  SANG  de  Son  Fils  par  lequel  il  a 
satisfait  à  sa  justice  et  obtenu  sa  misé- 
ricorde. 

Dieu  H  voulu  que  le  inonde 
fut  racheté  par  le  SANG  de  son 
.divin  Fils.  Toutes  les  grâces  néces- 
Wres  à  la  sanctification  sont  le  fruit 
des  mérites  que  le  Christ  a  acquis  en 
lé  répandant.  Mais  ces  mérites  sont 
appliqués  à  raison  des  hommages  qu'on 
^ui  rend. 
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Comment  le  SANG  divin  sauve- 
rait-il ceux  qui  n'auraient  pour  lui 
qu'une  sorte  de  mépris  ou  du  moins 
de  l'indifférence  ?  Il  retomberait  sur 
eux,  comme  le  SANG  du  Calvaire  sur 
les  juifs  déicides.... 

Pie  IX,  a  dit,  dans  une  allocution 
prononcée  le  1er  janvier  1875  :  "  Met- 
tez une  goutté  du  précieux  SANÇr 
de  Jésus-Christ,  sur  vos  cœurs,  et  ne 
craignez  rien."  Que  chacun  par  ce 
moyen  préserve  son  âme  des  atteintes 
de  la  puissance  infernale.  Marquons 
aussi  notre  société  de  c^  signe  de  salut  ; 
mettons  pour  ainsi  dire,  le  SANG  divin 
sur  nos  portes.  Que,  dans  chaque 
famille,  il  y  ait  quelqu'un  qui  l'ho- 
nore par  des  pratiques  spéciales.... 

Il  y  a  25  ans,  la  confrérie  du  Pré- 
cieux SANG  a  été  établie  à  St.  Hya- 
cinthe ;  elle  a  pris  des  développements 
tout  a  fait  inattendus.  Elle  compte 
environ  6rt  mille  membres  ;  on  les 
trouve  dans  toutes  les  parties  du  pays, 
et  en  bien  grajd  nombre  dans  la  popu- 
pulation  Canadienne  'dés  Ëtats  Unis. 
Puisse-t-on    voir,   se    multiplier    les 
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noms  dans  les  registres.  Puisse-t- 
on voir,  là  où  elle  est  établie,  les  fi- 
dèles prendre  part  en  grand  nombre 
à  ses  exercices.  Cette  dévotion,  en 
rappelant  la  Passion  du  Sauveur  en 
fera  recueillir  les  fruits.  Cet  hom- 
mage général  rendu  au  SANG  versé 
sur  la  croix  par  le  Fils  de  Dieu,  pour 
le  salut  du  genre  humain,  sanctifiera 
^n  grand  nombre  d'âmes,  et  attirera 
sur  notre  pays  d'abondantes  bénédic- 
tions du  ciel,  qui  favoriseront  sa  pros- 
périté religieuse  et  même  temporelle. 
Il  y  a  22  ans  une  communauté  de 
religieuses  pour  honorer  ce  SANG  a 
été  fondée  à  St.  Hyacinthe.  Malgré  la 
sévérité  de  ses  constitutions  et  la  dot 
élevée  qu'elle  est  forcée  de  demander, 
elle  compte  plus  de  cent  membres. 
Elle  a  déjà  deux  maisons  :  l'une  à 
Montréal,  l'autre  à  Toronto.  De  toutes 
parts,  et  tous  les  jours,  on  demande  à 
cette  communauté  des  prières  au  Pré- 
cieux SANG  pour  obtenir  des  grâces 
de  toute  espèce.  On  reçoit  à  la  maison 
de  St.  Hyacinthe,  dix  à  douze  lettres 
pai:  jour  dans  ce  but  —  ou  pour  re- 
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mercie.r  des  grâces  obtenues  à  la  suite 
de  neuvaine  faites  au  SANG  divin. 

J.  S.  Raymond,  Ptre.,  V.  G. 


■%, 


L'Eglise  est  la  création  du  Précieux 
SANG  ;  elle  est  l'institution  qu'il  a 
fondée*  et  dans  laquelle  sa  vertu  con- 
tinue  à  résider.  Aussi,  appelle  t-on  la 
dévotion  à  ce  prix  sacré  de  notre  salut, 
la  gloire  et  l'ornement  de  l'Eglise,  la 
viô  des  vivants,  la  soif  de  ceux  qui  sont 
morts  en  état  de  grâce,  le  cantique  des 
Anges  et  des  bienheureux  dans  la 
Patrie. 

Léon  XII  a  enrichi  cette  dévotion 
d'indulgences,  mais  le  Pontificat  de 
Pie  IX  a  été  dans  son  histoire  une 
autre  époque  importante  semblable  à 
celle  dq  Piç  VII.  11  y  avait  déjà  une 
fête  du  Précieux  SANG  dans  le  Ca- 
rême, mais  lorsque  Pie  ÎX  est  rentré  i 
dans  la  Cité  Sainte  après  son  exil  de 
Gaëte,  il  adressa  à  l'univers  ^entier  un 
décret  qui  instituait  une  nouvelle  fête 
du  Précieux  SANG,  au  premier  di- 
manche   de  juillet.    Le  Saint    Siège 
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s'est  ainsi  m»  à  là  tête  de  cette  dévo- 
tion, et  il  e«  a  par  là  immensément 
augmenté  la  popularité.— 

D'ailleurs  le  choix  de  cette  dévotion 
est  encore  d*une  signification  plus 
grande.  La  dernière  dévotion  de  l'E- 
glise était  la  dévotion  au  Sacré  Cœur; 
le  choix  est  tombé  ensuite  sur  celle 
du  Précieux  SANQqui  n'est  pourainsi 
dire  que  le  développement,  le  cou- 
ronnement de  la  dévotion  au  Sacré 
Cœur.  Le  Précieux  SANG  est  la  ri- 
chesse du  Sacré  Cœur  :  le  Sacré  Cœur 
est  non  seulement  le  symbole  du  Pré- 
cieux  SANG,  mais  son  Palais,  son 
Foyer,  sa  Source ... 

'  La  dévotion  au  Précieux  SANG  ne 
prend  pas  la  place  des  autres  dévotions, 
dit  le  Père  Faber,  mais  elle  leur  pro- 
cure un  plus  large  espace  pour  se  dé- 
velopper. Elle  se  môle  de  la  manière 
la  pins  naturelle  à  la  dévotion  à  la  très 
Sainte  Vierge,  et  elle  fait  venir  Marie 
dans  tous  les  mystères  de  Jésus,  Elle 
est  la  source  et  le  principe  du  Sacre- 
ment de  nos  autels  ;  ,Le  SANG  Divin, 
ti'a-t-il  pas  coulé  sur  la  croix  avant  de 
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cduler  siir  Va'ùtel  où  cent  mille  ca- 
lices viennent  chaque  jour  puiser, 
sans  jamais  tarir,  cette  source  féconde, 
dont  le  Sacré  Cœur  est  le  réservoir  . .. 
La  dévotion  à  la  Passion  du  Sauveur 
et  à  celle  de  Sa  Sainte  Face,  comme  la 
dévotion  à  Marie  Désolée,  trouvent 
leurs  inspirations  dans  le  SANG  Ado- 
rable qui  les  révèle,  et  leur  imprime 
un  caractère  d'autant  plus  ineffaçable 
qu'il  est  plus  sanglant. 

Le  Précieux  SANG  est  surtout  la  vie 
des  âmes  d«i  Purgatoire.  Il  a  été  per- 
mis à  quelqu'unes  d'elles,  d'apparaître 
et  de  dire  comment  il  n'y  a  que  le 
SANG,  le  SANG  de  l'Adorable  victime, 
offert  à  la  Sainte  Messe  qui,  puisse 
éteindre  les  feux  qui  les  dévorent. 

Partout  où  est  la  grâce,  dit  un  cé- 
lèbre auteur,  partout  aussi  est  le  Pré- 
cieux SANG.  Tous  les  actes  méritoires 
des  fidèles  ne  peuvent  devenir  tels, 
qu'en  se  mettant  en  contact  spirituel 
avec  le  Précieux  SANG  ;  partout  où  la 
nature  est  élevée  au-dessus  d'elle- 
même,  partout  où  elle  monte  jusqu'au 
surnaturel,  nous  reconnaissons  infail- 
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libleraent  Factioa  du  Précieux  SANG... 

Tontes  les  idées  de  la  dévotion  au 
Précieux  SANG  respirent  le  Sacrifice. 
Avec  le  temps,  cette  dévotion  nous 
pénètre  de  l'Amour  du  Sacrifice,  et 
gagner  cette  amour  du  sacrifice,  c'est 
avoir  gravi  les  premières  hauteurs  de 
la  sainteté. 

Tous  les  siècles  ont  donné  de  fer- 
vents adorateurs  du  Précieux  SANG. 
St  Paul  s'en  est  constitué  l'Apôtre,  et 
il  en  est  appelé  le  Dpcteur  ;  la  Vierge 
Agnès  a  voulu  le  glorifier  par  son 
martyr.  Ste  Catiierine  d'Alexandrie 
répondait  au  ^yran  qui  cherchait  à  la 
confondre  devant  une  multitude  de 
philosophes  païens  :  Je  sens  dans  mon 
âmes  l'énergie  du  SANG  divin  ;  c'est 
un  SANG  généreux  qui  demande  à 
couler  par  amour . . . 

Au  treizième  siècle,  Ste  Catherine 
de  Scienne  a  paru  dans  l'Eglise,  comme 
la  prophétesse  du  Précieux  SANG. 
Bile  en  afaiti'élément  de  sa  vie,  l'éteu- 
tard  sous  leq%el,  elle  a  entrepris  la  ré- 
forme de  l'église  ;  elle  en  a  révélé  l'ef- 
ficacité   merveilleuse  dans    les  nom- 
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breux  écrits  dont  la  religion  s'honore, 
et  personne  ne  saurait  les  lire  sans 
éprouver  l'influence  de  ses  ardeurs  de 
flamnies  pour  le  SANG  rédempteur. 
C'est  elle  qui  disait  :  Dans  le  SANG 
nous  trouvons  la  source  de  la  miséri- 
corde, dans  le  SANG  la  clémence,  dans 
le  SANG  le  feu,  dans  le  SANG  lacom- 
passion  ;  c'est  le  SANG  qui  expie  nos 
lautes,  le  SANG  qui  détruit  notre 
dureté,  le  SANG  qui  rend  douces  les 
choses  amèresi  et  légers  les  pesants 
fardeaux.  ^ 

**  Je  veux  que  vous  ayez  toujours 
devant  vous  le  souvenir  4u  SANG  du 
Fils  de  Dieu,  répandu  avec  tant  d'a- 
mour, ce  sera  pour  vous  comme  un 
baptême  continuel  defeu  qui  purifie  et 
réchauffe  sans  cesse  notre  âme  en  dé- 
truisant le  froid  du  péché." 

C'est  encore  Ste  Catherine  qui  écri- 
vait :  v  Punissez  vos  sujets  quand  ils 
commettent  quelques  crimes,  mais,  je 
vous  en  conjure,  au  nom  de  Jésus  cru- 
cifié,  ne  jugez  pas  ceux  Éui  sont  les 
ministres  de  son  glorieux  et  Précieux 
SANG." 
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St  François  de  Sales  résume  ainsi  son 
appréciation  de  St  Bonaventure  :  Il 
semble,  dit-il,  que  quand  ce  grand 
docteur  écrivait  les  effusions  célestes 
de  son  âme,  il  n'avait  d'autre  papier 
que  la  croix,  d'autre  plume  que  la 
lance  (jui  avait  percé  le  côté  de  son 
maître,  d'autre  encre  que  son  Pré- 
cieux SANG. 

Et  voici  comment  le  grand  St  Fran- 
çois de  Sales,  lui-môipe,  exprimait  ses 
souhaits  à  la  Vénérable  fondatrice  de 
la  Visitation  :  Bonne  et  très  sainte 
année  vous  soit  donnée  toute  parfù-^ 
méedu  nom  de  Jésus,  toute  détrempée 
de  son  SANG  ; 

'^  Que  nul  jour  de  cette  année  et  même 
que  nulle  année  ni  nul  jour  de  plu* 
sieurs  années,  ne  se  passe  qui  ne  soit 
arrosé  de  la  vertu  de  ce  SANG,  et  ne 
reçoive  la  douceur  de  ce  nom  qui  ré^ 
pand  le  comble  de  toute  sainteté; 
Puissent  aussi  les.  gouttes  du  SANG 
de  notre  petit  Sauveur,  se  convertir  en 
une  flamme  de  Sainteté  qui  réjouisse 
et  rende  nos  cœurs  fertiles .... 

La  Rév.  Mère  Marie  de  Ste  Claire, 
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fondatrice  et  abbesse  du  monastère  des 
capucines  de  Lorgne,  (Var.)  en  entre- 
prenant l'œuvre  de  sa  fondation,  pro- 
mit de  garder  toujours  la  nuit,  un  cru- 
cifix dans  sa  main,  afin  d'offrir  perpé- 
tuellement  le  SANG  et  les  mérites  de 
Notre  Seigneur,  pour  la  conversion  des 

Îècheurs,  et  les  besoins  de  la  Sainte 
Iglise. 

St  François-Xavier  qui  ne  deman- 
dait rien  à  Dieu  le  Père  que  par  le 
SANG  de  Jésus  Christ  et  l'Immaculée 
Conception  de  Mai  ie^  a  promis  d'exau- 
cer les  désirs  de  tous  ceux  qui  recour- 
raient à  lui  en  invoquant  ce  prix  de 
notre  salut. 

St  Léonard  de  Port-Maurice  écrivait 
à  une  personne  qu'il  voulait  affermir 
dans  la  confiance  en  Dieu.  Pour  ame- 
ner Dieu  à  e;Kaiicer  votre  prière,  offrez- 
lui  les  mérites  de  son  divin  Fils  ;  dites- 
lui  "  Seigneur  je  n'ai  aucun  mérite, 
ie  suis  dans  la  dernière  indigence,  mais 
les  plaies  de  Jésus,  voilà  les  mérites 
avec  lesquels  je  me  présente  à  vous  ; 
Si  j'avais  versé  pour  votre  amour  le 
SANG  que  votre  Fils  a  répandu,  ne 
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m'accorderiez-vous  pas  cette  faveur  t 
Eh  bien,  vous  devez  me  raccor- 
der bien  plus  tôt  dès  lors  que  votre 
Fils  chéri  l'a  versé  pour  moi."  Rap- 
pelez-lui ses  promesses  :  "  N'est-ce  pas* 
vous  qui  m'avez  prorais  dans  votre 
évangile,  de  m'accorder  tout  ce  que  je 
vous  demanderai  pour  le  bien  de  mon 
âme.  Demandez  et  vous  recevrez  î 
Or  s'il  en  est  ainsi,  vous  ne  pouvez  re- 
tirer votre  parole  ;  je  compte  sur  son 
exécution. 

Ste  Mechtilde  du  St  Sacrement,vit  un 
jour  en  esprit  une  vierge  qui  trempait 
un  diamant  dans  le  SANG  du  cœur  de 
Jésus  et  réitérait  souvent  cette  action, 
pour  lui  apprendre  qu'il  n'y  a  pas  de 
cœur  si  dur  que  le  cœur  de  Jésus  ne 
fasse  fondre  de  contrition.  Lorsqu'ua 
pécheur  assiste  à  la  Messe,  quand  même 
son  cœur  serait  aussi  dur  que  le  dia- 
mant, la  Vierge  Marie  saura  l'araolir, 
à  force  de  le  tremper  dans  le  SANG  dç 
l'Agneau  qui  est  sur  l'autel. 
.,  Ste  Madeleine  de  Pazzi  rend  ainsi 
compte  d'une  vision  dont  elle  fat  favo- 
risée :    "  Outre    les  louanges  qu'ils 
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adressent  à  Dieu,  les  anges  dans  le 
ciel,  prennent  toutes  les  affections  des 
créatures  et  les  offrent  au  Verbe  oui 
les  prend,  les  lave,  les  purifie  et  les . 
embellit  de  son  sang,  puis  les  offre  au 
Saint-Esprit  ;  celui-ci  les  épure  de  nou- 
veau dans  le  feu  de  son  amour,  et 
tous  deux  les  présentent  au  Père  Eter- 
nel. Celui  ci  voyant  ces  bonnes  œuvres 
ainsi  purifiées  dans  le  feu  et  lavées 
dans  le  SAN^.  les  prend  à  son  tour  et 
les  regarde  ;  dès  lors  elles  acquièrent 
une  si  grande  valeur  qu'elles  sont 
dignes  de  la  vue  de  Dieu  et  méritent 
le  Paradis.  Mais  comme  elles  ont 
d'abord  été  purifiées  dans  le  SANG  du 
Verbe,  le  Père  les  offre  à  ce  Verbe  qui 
jouit  à  leur  vue  d'un  contentement 
infini,  parce  qu'il  y  reconnaît  le  fruit 
de  son  adorable  Passion. 

La  Ven.  Sr,  Marguerite  Bourgeois, 
fondatrice  du  Couvent  de  la  Congréga- 
tion à  Montréal,  disait  à  ses  filles  par- 
tant pour  mission  :  ''Pensez  que  vous 
allez  recueillir  les  gouttes  du  SANG 
de  Jésus-Christ  qui  se  perd." 

La  Vénérable  Mère  Marie   de  l'In* 
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carnation,  fondatrice  des  Ursulines 
de  Québec,  épanchait  ainsi  son  &ine 
dans  une  prière  mise  en  usage  dans  la 
3onimunauté  et  adoptée  par  toutes  les 
âlèves  de  celte  institution  *•  0  Père 
Eternel,  je  fais  en  esprit  le  tour  du 
inonde  pour  chercher  toutes  les  âmes 
rachetées  par  le  SANG  très  précieux  de 
mon  divin   Epoux.    Je  les  embrasse 

f>our  vous  les  présenter  par  lui,  et  par 
ui  je  vous  demande  leur  conversion." 
La  Fonlatrice  de  THôtel-Dieu  de 
Québec  voulut  rendre  un  particulier 
hommage  au  SANG  divin  en  le  lui 
dédiant  spécialement,  et  exprimant 
même  le  désir  qu'on  y  fit  inscrire  ces 
mots  sur  la  porte  :  Hôpital  dédié  au 
SANG  du  Fils  de  Dieu,  répandu  pour 
faire  miséricorde  à  tous  les  hommes. 

*'  Dans  le  cours  de  Tan  1646,  (disent 
les  annales),  la  chapelle  conventuelle 
fut  ouverte  au  culte,  Tinauguration  eut 
lieu  avec  toute  la  solennité  possible. 
Elle  fut  dédiée  au  Précieux  SANG  de 
Notre  Seigneur  Jésus-Christ  et  à  la 
très  Sainte  Vierge,  sous  le  titre  de 
Notre-Dame  de  Pitié'. 
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Les  religieuses  du  Bon  Pasteur,  de 
Québec,  ont  aussi  voulu  rendre  un 
hommage  spécial  au  SÂNGr  divin,  en 
établissant  Tusage  de  réciter  tous  les 
jours,  sept  Qloria  Patri  en  son  hon? 
neur ... 

La  Bienheureuse  Esprite  de  Jésus, 
Tertiaire  de  St  Dominique,  avait  une 
particulière  dévotion  au  SANG  ré- 
dempteur. La  prière  suivante  l'atteste  : 

"  O  Marie,  souffrez  que  je  me  pros- 
terne devant  les  plaies  sacrées  de  votre 
Divin  Fils,  et  qu'en  adorant  la  bles- 
sure de  sa  main  droite,  je  lui  dise  : 
Seigneur,  je  vous  demande  pardon  de 
mes  péchés  ;  faites  couler  s'il  vous 
plaît  le  SANG  de  cette  plaie  dans  le 
Purgatoire  ;  répandez  le  SANG  de 
l'ouverture  qui  est  dans  votre  main 
gauche  dans  le  cœur  de  tous  les 
hommes  ;  je  vous  conjure,  mon  aima- 
ble Rédempteur,  de  faire  couler  dans 
le  cœur  de  tou%les  pécheurs,  le  SANG 

3 ni  sort  de  la  nlessxire  de  votre  p«  d 
roit.  Faites  passer  dans  le  cœur  de 
mes  parents  le  SANG  aui  coule  de 
votre  pied  fjauche.    Remplissez  mon 
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cœur  et  noyez  mon  âme -dans  le  SANG 
r^cii  rejaillit  de  votre  cœur.  J'adore  et 
je  baise  en  esprit  ces  divines  bles- 
sures.M 


On  raconte  qu'un  serviteur  de  Dieu, 
ayant  pris  la  pieuse  habitude  de  réci- 
ter chaque  fois  qu'il  passait  devant  un 
crucifix,  la  prièr«  suivante,  mérita 
d*aller  droit  en  Paradis  sans  passer 
dans  le  Purgatoire  ;  et  c'est  lui-même 
qui,  depuis  sa  mort,  Ta  révélé  à  son 
Supérieur. 

^*  O  mon  Seigneur  Jésus-Christ,  Sau- 
veur plein  de  clémence,  je  vous  en 
conjure,  par  les  indicibles  amertumes 
que  vous  avez  subies  pour  moi,  misé- 
rable pécheur,  à  l'heure  surtout  où 
votre  sainte  âme  est  sortie  de  votre 
corps,  ayez  compassion  de  la  mie,nne 
quand  elle  partira  de  ce  monde,  et  con- 
duisez la  avec  vous  dans  la  gloire 
éternelte  par  les  mérites  dd  votre  Pré- 
cieux SANG.    Ainsi  soit-il. 

Une  religieuse  mourante  disait  à  ses 
sœurs  qui  lui  demandaient  si  elle  ne 
redoutait  pas  le  Purgatoire,  **  Je  me 
suis  offerte  à  Dieu  pour  souffrir  tout 
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ce  qu'il  lui  plaira  de'm'énvoyer.  Qu'il 
prolonge  ma  vie  s'il  le  veut,  mais  au 
nom  des  mérites  du  SANG  de  Jésus  et 
par  l'iïitercession  de  Marie  Immaculée, 
jo  demande  et  j'espère  d'aller  tout  droit 
au  ciel." 

OONFEÉRIE  DU  P.  SANG. 
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L'affiliation  à  la  confrérie  du  P. 
SANG  est  le  moyen  le  plus  propre  de 
bien  pratiquer  la  dévotion  envers  le 
prix  de  notre  salut.  Là  où  elle  est 
établie,  cette  dévotion  est  excitée, 
entretenue  par  les  instruction  que  Ton 
entend  dans  les  réunions,  par  '  les 
prières  faites  en  commun  par  les  ex- 
emples et  les  encouragements  que  les 
membres  se  donnent  mutuellement. 
Mais  là  même  où  il  n'y  a  pas  d'exer- 
cices public,  il  y  a  cependant  pour  les 
membres  de  cette  association  de  grands 
avantages  spirituels  parce  que  l'acte 
môme  de  l'affiliation  à  la  confrérie  est 
une  expression  spéciale  du  culte  que 
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Ton  veut   rendre  au  Précieux  SANG, 

{propre  à  attirer  des  grâces,  parce  que 
'on  a  droit  à  de  nombreuses  indul- 
gences et  que  Ton  participe  aux  mérites 
des  bonnes  œuvres  et  des  satisfactions 
de  toutes  les  congrégations  religieuses 
et  de  tous  les  ordres  réguliers  de  Tun  et 
de  Tautre  sexe.  (Rescrit  du  30  Sep- 
tembre 1852.) 

Pour  qu'une  personne  devienne 
membre  de  la  Confrérie  du  Précieux 
^ANG,  il  suffit  que  ses  noms  et  prénoms 
soient  inscrits  dans  le  registre  de  Pas- 
sociation  ;  il  serait  bon  de  faire  con- 
naître la  paroisse  à  laquelle  on  appar- 
tient. La  demande  d'aggrégation  peut 
être  adressée  au  Secrétaire  de  Tévêché 
de  St.  Hyacinthe  qui  la  transmettra  au 
Directeur  de  la  Confrérie  pour  le 
temps.  Celni'ci  a  le  pouvoir  de  don- 
ner à  Mes-ieurs  les  curés  ou  autres 
prêtres,  le  droit  d'aggréger  à  la  Confré- 
rie, en  inscrivant  provisoirement  les 
noms  dans  un  registre  d'où  ils  seront 
reportés  en  celui  du  siège  de  la  Con- 
frérie,   Ces  agrégateurs  jouissent  de 


M\ 


—  24  — 

la  faveur  d'un  autel  privilégié  person- 
nel une  fois  par  semaine. 

Aucune  obligation  spéciale  n'est  ira-; 
posée  aux  membres  de  la  Confrérie  ; 
mais  pour  agir  selon  son  esprit,  ils 
doivent  se  livrer  de  temps  à  autre,  à  la 
méditation  sur  la  passion  de  Jésus- 
Christ,  et  à  diverses  pratiques  en  l'hon- 
neur du  Précieux  SANG. 

A  l'article  de  la  mort,  si  après  avoir 
reçu  les  Sacrements,  ou  avec  un  cœur 
contrit,  on  invoque  de  bouche  ou  si 
on  ne  le  peut,  de  cœur,  le  saint  nom 
de  Jésus.  —  De  plus  l'indulgence  ple- 
nière  donnée  par  les  agrégateurs  mu- 
nis de  pouvoir  à  cet  effet. 

INDULaENOE  DE    LA  CONFRÉRIE  DU 
PRÉ0I2UX  SANG. 

PLBNiÊREs.— Le  jour  de  l'aggrégation. 
Conditions  :  Confession,  communion, 
prières  à  l'intention  du  Souverain  Pon- 
tife. , 

Une  fois  par  mois,  un  jour  quel- 
conque.—Confession,  communion,  vi- 
site d'une  église  et  prières. 
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Chaque  jour,  si  l'on  fait  une  heure 
d'oraisôn  nentale  ou  vocale,  ou  médi- 
tation meiêe  de  prières,  en  mémoire 
de  la  Passion  de  Notre  Seigneur  et 
des  douleurs  de  la  Sainte  Vierge,  — 
Confession,  communion,  prières  à  Tin- 
tention  du  Souverain  Pontife. 

AUTRES    INDULGENCES    PLENIÈRES* 

Conditions  :  confession,  communion, 
visite  et  prière  dans  une  église  ;  cette 
visite  peut  être  au  besoin  commuée 
par  le  Confesseur  en  quelque  autre 
œuvre  pieuse. 

Le  premier  dimanche  de  juillet,  les 
fêtes  de  Noël,  de  l'Epiphanie,  de  Pâ- 
gués,  de  la  Conception,'  de  la  Puri- 
ncation  et  de  l'Assomption  de  la  Sainte 
Vierge,  de  Notre-Dame  de  bon  Secours, 
(24  Mai,)  de  la  solennité  du  Rosaire,  de 
Saint  Pier^'e  et  Saint  Paul,  et  jour  des 

morts. 

Les  indulgences  ci-desSus  peuvent 
être  gagnées  au  jour  de  la  Fête  et 
dans  l'Octave.— Celles  qui  suivent  seu- 
lement le  jour  de  la  fête. 
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Le  jour  de  la  Circoncision,  tous  les 
vendredis  de  mars,  le  Jeudi  Saint,  Tln- 
vention  de  la  Ste.-Croix,  l'Ascension, 
la  Pentecôte,  la  Fête-Dieu,  l'Exaltation 
de  la  Sainte-Croix,  la  fête  du  Saint  Ré- 
dempteur, (23  octobre,)!' Annonciation, 
Notre  Dame  des  Sept-Douleurs  (les 
deux  fêtes)  Notre  Dame  du  Mont  Car- 
meU  la  Nativité  et  la  Présentation  de 
la  Ste-Vierge,  la  fête  de  Saint  Joseph, 
de  Saint.Jean-Baptiste,  de  SaintFran- 
çôis-Xavier,  de  Saint-Nicolas  (le  6  Dé- 
cembre) et  la  Toussaint. 

Lorsqu'on  a  l'habitude  de  se  confes- 
ser une  fois  la  semaine,  il  n'est  pas 
nécessaire  de  faire  une  confession  spé- 
ciale pour  gagner  l'indulgence;  La 
communion  pe^ut  se  faire  dès  la  veille, 
excepté  les  vendredis  du  Carême  et 
Jeudi  Saint:  la  visite  à  l'église  peut 
avoir  lieu  depuis  les  premières  Vêpres 
de  la  fête  qui  porte  indulgence. 


Vt-i^ 


INDULGENCES  PARTIELLÇIS, 

Dix  ans  et  autant  de  quarantaines, 
à  toutes  les  fêtes  de  Notre  Seigneur  et 
de  la  Sainte-Vierge,   non    exprimées 
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(îi-deâsiis,  aux  fêtes  dés  Apôtres,  dés 
Evangélistes,  des  \MaMyrs,  des  Anges 
et  Archanges^  de  Saint  Joachiiri,  Steé 
Anne,  Saint  Laurent,  Saint-Etienne, 
St,-Philippe  de  Néri,  St.  François  de 
Paille,  St.  François  d'Assises,  Sainte- 
Cécile,  Ste- Agnès,  Ste.  Lucie,  Sainte- 
Catheritie  Martyre* 

Sept  ans  et  autant  de  quarantaines, 
charjue  foisi  que  dans  une  église  quel* 
conque^  on  visite  le  Saint-Sacrement, 
l'inriage  du  Crucifix,  ou  celle  de  la 
Sainte- Vierge,  qu'on  assiste  à  la  Messe, 
ou  à  un  Office  quelconque  de  la  Cou* 
frérie  du  Précieux  SANG. 

Pour  les  induulgences  ci  dessus,  il 
faut  la  contrition,  la  visite  d'une  église, 
et  les  prières  à  l'intention  du  Souvè- 
rain  Pontife. 

Un  an  pour  tout  autre  acte  fait  dans 
le  but  de  propager  la. dévotion  au  Pré- 
cieux SANG, 

Cent  jours  pour  tout  acte  de  piété  et 
de  Charité* 

Toutes  ces  indulgences  sont  appli- 
cables aux  Ames  du  Purgatoire. 
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OFFRANDE   AU  VERBE   DIVIN    FAIT    HOMME 

DE  SON  TRÈS  PRÉCIliUX  SANG  PAR 

STB  MAGD£LKINE  DE  PAZZK 

0  Verbe  divin,  je  vous  offre  vos 
Prôires  et  par  eux,  je  vous  offre  tout  ce 
qui. dans  le  ciel  et  sur  la  terre  vous  est 
le  plus  cher,  en  union  avec  votre 
SANG  très  Précieux  ;  et  je  vous  sup- 
plie de  leur  faire  comprendre  Pestime 
qu'ils  doivent  avoir  de  la  vocation  su- 
blime où  ils  sont  placés,  et  de  leur 
donner  une  souveraine  horreur  de  tout 
ce  qui  pourrait  ou  avilir  leur  dignité, 
ou  souiller  leur  vie. 

0  Verbe  pl^in  d'aniour,  Je  vous 
offre  les  Vierges,  et  par  elles,  je  vous 
offre  le  SANG  très  Précieux  que  vous 
avez  sué  dans  votre  agonie  au  jardin 
des  Olives.  Je  mets  ces  colombes  dans 
leurs  nid,  et  ces  lys  dans  leur  jariin, 
c-a  d  dans  votre  cœur  très  aimable,  et  je 
vous  prie  de  faire  qu'elles  reconnais- 
sent la  belle  part  à  laquelle  vous  les 
avez  appelées  et  qu'elles  correspondent 
avec  ftdélité  à  votre  amour. 

O  Verbe  Eternel,  je  vous  offre  tous 
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les  fidèles  enfants  de  Péglise  votre 
épouse  et  membres  de  vous  qui  êtes 
leur  chef,  et  par  eux,  je  vous  offre  ce 
SANG  Précieux  que  vous  avez  versé 
dans  votre  flagellation.  Je  vous  prie  de 
faire  qu'ils  se  souviennent  du  renonce- 
ment solennel  qu'ils  ont  fait  au  bap- 
tême, du  démon,  du  monde  et  de  la 
chair,  et  qu'ils  vivent  d'une  vie  qui  ne 
démente  pas  la  foi  dont  ils  font  pro- 
fession, 

0  Verbe  Divin,  je  vous  offre  tous  les 
pauvres  pécheurs,  et  avec  eux,  je  vous 
offre  ce  SANG  et  cette  eau  si  Précieuse 
qui  a  coulé  de  votre  côté  sacré  percé 
par  la  lance.  Je  Vous  supplie  qu'avec  ce 
SANG  et  cette  eau,  de  laver  les  souil- 
lures-de  ces  âmes  et  de  faire  que  reve- 
nues à  temps  à  recipiscence  ils  conipen- 
seut  par  autant  d'amour  les  offenses 
qu'ils  ont  commises  contre  vous. 

0  Verbe  Eternel,  je  vous  offre  tous 
les  hériétiques,  et  avec  eux  je  vous  offre 
le  SANG  Précieux  que  vous  avez  ré- 
pandu par  votre  corps  couvert  de 
plaies,  lorsjue  vous  fûtes  dépouillé 
pour  être  crucifié.  Je  vous  supplie 
d'avoir  pitié  de  ces  pauvres  brebis  qui 
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séparées  de  votre  bercail,  vont  se  per- 
dre dans  les  chemins  de  Terreur  et  de 
Tend  urcissement  et  de  les  replacer  dans 
le  sein  de  votre  Ëglise  dans  laquelle  se 
trouvent  seulement  la  vérité  et  le 
salut. 

0  Verbe  Divin,  je  vous  offre  tous  les 
infidèlet^,  et  avec  eux,  je  vous  oEFre  ce 
SANG  très  Précieux  que  vous  avez 
versé  de  votre  tête  sacrée  couronnée  d'é- 
piues.  Je  vous  prie  de  vous  rappeler  que 
vous  avez  aussi  crée  ces  âmes.  Eclairez- 
les  aflu  qu'elles  connaissent  leur  vVai 
et  unique  Dieu  et  leur  Sauveur,  afin, 
qu'elles  arrivent  aussi  à  participer  à  la 
grâce  des  sacrements,  et  à  la  rédemp- 
tion de  tous. 

Je  vous  offre  ô  Père  Eternel  cette 
peine  profonde  que  souffrit  votre  Fils 
unique  pendant  les  trois  heures  qu'il 
resta  cloué  à  la  Croix  pour  notre 
amour,et  particulièrement,  lorsque  par 
la  véhémence  de  la  douleur  et  de  l'a. 
bandon  où  il  était,  il  proférait  ces  pa- 
roles '*  Mon  Dieu,  mon  Dieu,  pourquoi 
m'avez  vous  abandonne  ?  Je  vous  l'of- 
fre  pour  tous  les  moribonds  avec  le 
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SANG  qu'il  versa  de  ses  cinq  plai'^s, 
afin  qu'ils  soient  fortifiés  par  la  vertU 
de  ce  SANG,  protégés  contre  les  tenta- 
tions,  et  qu'ils  parviennent  à  l'heureux 
port  du  salut  éternel. 

O  Verbe  miséricordieux!  je  vous 
offre  toutes  les  âmes  bénies  du  purga- 
toire, et  par  elles,  je  vous  offre  votre 
SANG  '"es  Précieux.  Je  vous  prie  de 
faire  que  cette  source  de  rafraîchisse- 
ment coule  incessamment  pour  adou- 
cir leurs  flammes,  et  pour  achever 
leur  purification,  afin  qu'elles  arrivent 
à  s'unir  bientôt  à  vous  dans  cette  gloire 
que  vous  leur  destinez. 

4, 

PRIERE  A  JÉSUS-HOSTIE. 

Seigneur  Jésus,  un  de  vos  prophètes 
avait  écrit  qu'au  temps  où  vous  vien- 
driez sur  la  terre,  il  y  aurait  une  source 
ouverte  aux  habitants  de  Jérusalem 
pour  laver  les  taches  des  pécheurs. 
(Zachar,  XIII,  1.) 

Cette  source  toute  divine  est  celle 
de  votre  SANG  Précieux  ;  et  c'est  prin- 
cipalement  pendant   le    supplice    de 
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votre  flagellation  que  cette  fontaine 
sacrée  a  coulé  de  nouveau  sur  le 
monde,  pour  le  purifier  de  ses  péchés. 
Mais,  Seigneur,  seraiMl  possible  que 
cette  source  bienfaisante  vînt  à  se  tarir, 
et  que  la  terre  fût  désolée  et  comme 
annéancie  par  la  plus  effrayantes  de 
toutes  les  sécheresses  ? 

Oh  I  non  . . .  car  en  jetant  un  regard 
sur  l'autel,  en  pénétrant  dans  le  sanc- 
tuaire, je.  vous  aperçois  comme  dans 
le  prétoire,  attaché  aux  colonnes  du 
tabernacle  par  les  liens  de  l'amour,  et 
subissant  de  nouveau  le  supplice  de, 
la  flagellation,  de  telle  sorte  que,  non 
seulement  le  Galice  sacré,  est  pJein  de 
votre  SANG  précieux,  mais  que  la 
terre  en  est  tout  inondée 


•  •  • 


Oui,  chaque  jour,  ô  Seigneur  Jésus, 
les  ennemis  de  votre  Eglise,  les  blas* 
phémateurs  de  votre  saint  nom,  les 
contempteurs  de  votre  corps  sacré, 
viennent  armées  de  fouets  pour  vous 
mettre  en  pièce...  Ils  vous  déchirent 
par  leurs  railleries,  leurs  sarcasmes  et 
leur  paroles  obscènes.    Il  déchirent 
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votre  chair  innocente,  en  accordant 
à  leur  sens,  toutes  les  satisfactions  de 
la  volupté.  Et  c'est  pourquoi  votre 
SANG  coule  toujours  sur  rautel  II 
coule  sans  cesse  afin  de  donner  à  ceux- 
là  môme  qui  vous  ont  flagellé  la  faci- 
lité de  se  purifier  de  cet  indigne  sa- 
crilège* / 

Pour  nous,  Seigneur,  éclairés  d'une 
meilleure  lumière,  et  tout  remplis 
d^amour  et  de  pitié,  nous  nous  appro- 
cherons de  vous,  tous  les  jours  pour 
réparer  les  outrages  de  ces  insensés  . .• 
Nous  savons  que  "  vos  blessures  ont 
la  vertu  de  guérir  les  nôtres.  (Ls., 
LUI),  C'est  pourquoi  nous  viendrons 
coller  nos  lèvres  sur  vos  plaies  toutes 
saignantes,  nous  viendrons  nous  pion- 
ger  dans  les  flots  de  votre  SANG,  pour 
rendre  la  vie  à  notre  âme  épuisée,  et 
tout  notre  bonheur  sera  d'être  en 
union  avec  Marie  au  pied  de  votre 
autel,  comme  au  pied  de  votre  croix 
sur  laquelle  vous  consommé  le  mys- 
tère de  notre  rédemption.  Ainsi-soit-il. 

Q   Jésus  qui  brûlez  d'un  si  ardent 
amour  pour  les  âmes,  je  vous  en  copij 
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jure  par  Pagonie  de  votre  cœur  sacré 
et  par  les  douleurs  de  votre  Mère 
Immaculée,  purifiez,  dans  votre  SANG 
tous  les  pécheurs  qui  sont  maintenant 
à  Tagonie  et  qui  aujourd'hui  même 
doivent  mourir. 

Père  éternel,  je  vous  offre  le  Très- 
Précieux  SANG  de  Jésus-Christ  en 
expiation  de  mes  péchés  et  pour  les 
besoins  de  la  sainte  Eglise  (300  jours 
d'indulgence). 


^1 


Courte  méthode  pour  réciter  le  Ro- 
saire en  l'Iionneur  du  « 
Précieux  SANG. 

Premier  mystère  joyeux 

L'ANNONCIATION. 

Noos  Yons  offrons,  Seignenr  Jésus,  cette  première 
diiaine,  en  Thonneur  de  votre  miséricordienHe  Incar- 
nation, et  nous  vous  demandons  par  ce  mystère  et  par 
Tintercessiou  de  votre  très  sainte  Mère,  une  profonde 
humilité. 

0  JssuSj  prenant  dans  le  sein  imma- 
culé de  Maàib  les  prAmières  gèuttes  du 
SANG  qui  a  sanvé  le  monde,  je  youa 
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rends  grâces  pour  oe  don  âa-dessas  de 
tous  les  doDs  I 

Dmxiè^ne  mystère  joyeux 

LA  VISITATION. 

KonB  voua  ofAronS)  Seiffnear  Jésus,  cette  deuxième 
dizaine  en  l'honneur  de  Ta  Visitation  de  Marie  à  Ste- 
Slizabeth,  et  nous  vous  demandons  par  oe  mystère  et 
par  Tinteroession  de  votre  ^•ainte  Mère,  l'amour  du 
prochain. 

0  Jésus,  faisant  à  Pâme  de  votre  Pré- 
carsèiir  Jean-Baptiste  l'application  de 
votre  SÂNO  libérateur,  daignez  délivrer 
nos  âmos  captives  du  déïnon  et  du  péché. 

7}roUième  mystèrejayeux  ^ 


II.- 


LA    MAIS8AKCÏ2    »  H    JR6US. 

^ous  TOUS  offioens,  Seigneur  Jésus,  cette  troisième 
dizaine  en  l'honneur  de  votre  sainte  naissance,  et  noua 
vous  demandons  par  ce  mystère  et  par  l'intercession 
de  votre  très  sainte  Mère,  l'esprit  de  pauvreté. 

0  Jbsus,  petit  Enfant,  à  peine  venez- 
vous  de  naître  ^  déjà  vous  appelez  avec 
une  ardeur  toute  divine  l'heure  de  la  Cir- 
concisiony  afin  de  verser  votre  SANG 
pour  iious.  Soyez  mille  fois  béni  pour 
cette  marque  de  votre  amour. 


\ 
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Quatrième  mystère  joyeux 

LA  PRESENTATION  DE  N.-S.  AU  TEMPLU?^ 

Nous  Yonèoffirons,  Seiji^Aiir  Jéaas,  cette  quatrième 
dizaine  en  l'honneur  de  la  I^urification  de  Maiie  et  de 
votre  Présentation  au  Temple,  et  npas  vous  deman- 
dons par  ce  mystère  et  pat  r  intercession  de  votre  trè» 
sainte  Mère,  une  grande  pureté  de  corps  et  d'esprit. 

'VJe  vous  adoré,  ô  Jésus,  offrant  à 
vetre  Père  votre  SAN'G  précieux  pour  \é 
substituer  à  celui  d(^s  victimes  figuratives 
immclées  dans  le  Temple. — Sang  de  VAr 
gneaa  sans  tache,  purifi<çz  nos  âmes  P' 

Cinquième  mystère  joyeux 

LE  EECOUVRKMKNT  DE  N.-ip.  AU  TEMPLE. 

Nous  vous  offrons,  Seigneur  Jésus/  cette  cinquième 
dizaine  en  Thonneur  de  votre  recouvrement  au  Temple, 
et  nous  "^onn  demandans  par  ce  mystère  et  par  Tinter- 
cession  de  votre  très  sainte  Mère,  de  vous  retrouver 
par  la  grÂce  et.  de  plus  jamais  nous  séparer  de  vous 
par  le  péché. 

'*  Paire  la  volonté  de  votre  Père^  telle 
est,  ô  Jésus,  au  milieu  des  Docteurs 
comme  à  Naj^a^eth,  votre  unique  ambi- 
tion ;  verser  la  dernière  goutte  de  votre 
SANG  pour  accomplir  cette  volonté  saiq  te, 
c'est  la  soif  iucessatite  de  votre  Cœur  l" 


l?remier  mystère  douloureux 

s;  X^AaONIE  DÎB  ^OT^E-SEiGNEUR 

Nous  TOUR  ofiQronfif  Seipiear  Jéjsus,  cette  première 
dizaine  en  Thoïmeùr  de  votre  Agonie  mortelle  au  Jar- 
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^ti  dès  Oliviers;  et  xiQns  tous  demandons  par  co  mys- 
tère et  par  Tintercession  de  votre  très  sainte'  Mère,  Ift 
'contrition  de  nos  pochés.  ' 

"Mon  Seigiieur  Jésus,  j'adore  votre 
â^ANG  précieux  coulant,  à  Getsémani;  de 
toutes  les  parties  de  votre  corps  sous  la 
pression  de  votre  amour.  Sueur  de  SANG 
de  JesuS;  fortifiez  mou  âme  à  Pheure  de 
mou  agonie  1" 

JDeUscièine  mystère  douloureux 

PliAGRLLATIQN  DE  NOTRE-SEIGNEUR. 

l^ons.  vons  offrons.  Seignenr  Jésns,  cette  seconde 
dizaine  en  rhonnear  de  votre  sanglante  Magellation, 
et  nons  vons  demandons  car  ce  mystère  et  par  Tinter- 
ces^on  de  votre  très  sainte  Mèr(Q,  l'espnt  de  i>éni- 
tonce  et  de  mortification.  * 

"  Mon  Sauveur  Jésus,  j'adore  votre 
SANG  précieux  coulant  à  grands  flots 
BOUS  les  fouets  des  bourreaux.— Piscine 
sacrée  de  nos  âmes,  purifiez  mon  cœur  de 
toutes  ses  Iniquités  !" 

troisième  mystère  douloureux 

NOTRE-SEIGNEUR  COURONNÉ  d'ÉWNES. 

Nons  vons  oâtons,  Seigneur  Jésus,  cette  troisième 

diaiaine  en  Thonneur  de  votre  Couronnement  d'épines, 

'  et  nous  vous  demandons  par  ce  mystère  et  par  llnter- 

cession  de  votre  très  sainte  Mère,  de  nous  délivrer  dç 

Torgueil  et  de  ràmour-propre. 

<<  Mon  Sauveur  Jesu^  J'adore  et  j'essaie 


\ 
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avec  reSpécfc  le  S^NGr  précieux  qui  dé- 
coule de  votre  front  déchiré.  Vous  êtes 
mon  Roi  et  mon  Maitre  ;  je  ne  me  glori- 
fierai qu'en  vous  !" 

Quatrième  mystère  douloureux 

NOTRE  eWIGNKUB  PORTE   LA  CROIX. 

Nous  vous  ofErons,  Seignenr  0  ésns,  cette  quatrième 
dizaine  en  Thonueur  de  votre  portement  de  la  Croix  et 
la  rencontre  4^  votre  très  sainte  Mère,  et  nous  vous 
demandons  î>ar  ce  mystèi-e  et  piar  l'intéibession  de 
Marie,  la  patience. 

^' Mon  Sauveur  Jésus,  j'adore  et  baise 
av^c  amour  les  traces,  d^  yotre  SANGr, 
nous  montrant  la  voie  royale  du  Calvaire.^ 
Je  suivrai  fidèlement  ces  traces  bénieé|^ 
car  leur  terme  est  la  gloire  éternelle. 

Cinquième  mystère  douloureux 

l^OTRÉ  SEIGNEUR  EST  CRÛtliPlé.  ' 

Nous  vons  offrons,  Seignenr  Jésns,  cette  cinquième 
disufciiie  en  l'honnear  de  votre  mort  sur  la  Croit,  éi  ' 
nous  vous  demandons  par  ce  mystère  et  par  Tiu ter- 
cession  de  Votre  très  sainte  Mère;   la  moiMi  à  nous* 
même  eti  la  doucQur  envers  nos  ennemis. 

"  Mon  Sauveur  Jésus,  souffrez  qu'avec 
Marie-Madeleine,  lés  lèvres  collées  à  vos 
i^ieds  transpercés,  je  reçoive  sur  ma  tête 
^coupable  le  prilc  infini  djd  m£|>  redémptioB. 
8ANQ;  de  Jésus  crucifié,  purifiez  .mo;i 
îtne,  émbraseiS-lft  dé  Votre  amour  !" 
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JPrevfiier  mystère  glorieux  ^ 

LA  RÉSURRECTION    DE  NOTRB-SEIOrNRUR. 

Koas  vons  offrons,  Seigneur  Jésns,  cette  première 
dizaine  en  l'honneur  de  votre  glorieuse  Késurrectioii, 
et  nous  vous  demandons  par  ^e  mystère  et  par  l'inter- 
cession de  Yotre  très  sainte  Mère,  la  grâce  d^une  véri- 
table conversion  et  la  persévérance. 

*'  Mon  Seigneur  et  mon  Dieu^  j'adore 
votre  SANG  précieux,  gage  de  notre  sa- 
lut, brillant,  à  travers  vos  plaies  glo- 
rieuses, d'uu  éclat  incomparable.  Sang 
de  Jésus,  vie  de  nos  âmes,  bannissez  de 
monâme ipute  langueur,  toute  infidélité!" 

Deuxième  mystère  glorieux 

,     * 

l'ascension  DR  NOTRE -SEIGNEUR. 

Kous  vous  offrons.  Seigneur- Jésus,  cette  seconde 
dizaine  en  l'honneur  de  votre  triomphante  Ascension 
et  nous  vons  demandons  par  ce  mystère  et  par  l'inteï- 
cession  de  votre  'très  sainte  Mère,  un  désir  ardent  dii 
ciel,  notre  chère  patrie. 

"  0  Jésus,  divin  Triomphateur,  j'adore 
votre  SÀNGr  précieux,  notre  caution  au- 
près du  Père  céleste.  Ah  !  ne  cessez  de 
flairé  entendre  cette  voix  plus  puissante 
que  les  clanieurs  horribles  de  nos  ini- 
quités 1"  ,  ;, 


MJiiMiliniiwfniiîllilV^  "'•  '""  ■''-^■■''—-■^^■-''--^^— — 


_  ^0  - 

Troirième  mystère  glorieux 

LA  DIQSOEKTB  DU  SAINT-ESPRIT. 

Noas  Tons  offîrons,  Seignenr  Jésus,  cette  troisième 
dîzttîne  en  l'honneur  de  la  descente  du  Saint-Ifisprit  et 
nous  vous  demandons  par  ce  mystère  et  par  rinter- 
cession  de  votre  très  sainte  Mère,  la  descente  du  St- 
Esprit  dans  ^os  âmes. 

"  0  Jésus,  j'adore  votre  SANG  pré- 
cieux, coulant  comme  un  fleuve  de  paix, 
avec  les  dons  du  Saint-Esprit,  dans  les 
veines  de  votre  Corps  mystique,  la  Sainte 
Eglise.  SANG  de  Jésus,  remplissez  cette 
Epouse  chérie  d'une  force  nouvelle  au 
milieu  des  épreuves  présentes  I  " 

* 

Quatrième  mystère  glorieux 

l' ASSOMPTION  DE  MARIE. 

Nous  TOUS  offirons,  Seisneur  Jésus,  cette  quatrième 
dizaine  en  l'honneur  de  l^Assomption  de  la  très  sainte 
Vierge  au  Ciel,  nous  vous  demandons  par  ce  mystère 
et  par  Tinterceasion  de  votre  très  sainte  Mère,  la 
gr&oe  d'une  bonne  mort: 

*'  Je  vous  adore,  6  Jésus,  introduisant 
Mauib,  l'Arche  de  la  nouvelle  alliance, 
daiî.3  la  patrie  eéleste.  Et  comment  pour- 
rait-elle demeurer  éloignée  de  voas  f 
Votre  SANG  u'est-il  donc  point  le  SANG 
qui  fait  battre  son  cœur  immaoulé  T'^ 


4 
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Cinquième  mèstère  glorieux 

îiR  OOURONNEMKNT  DE  MARIB  AU  CIKL. 

Nons  TOUS  ofifîroiiH,  Seisnenr  Jésas,  cette  cinquièmo 
dizaine;  en  Thonnenr  du  Couronnement  de  la  Ste 
Yierge,  et  nous  vous  demandons  par  ce  mystère  et 
par  l'intercession  de  votre  très  sainte  Mère,  la  con- 
version des  pécheurs,  la  persévérance  des  justes  et  la 
délivrance  des  âmes  du  purgatoire. 

0  Jésus  1  faites  ^^lue,  persévérant  jus- 
qu'à la  fin,  uous  soyons  un  jour  couronnés 
avec  Marie,  et  que  uous  bénissions  du- 
rait Péternité  l'amour  qui  vous  a  porté  à 
verser  votre  SANG  pour  nous  ! 


PRIERE  AU  PRECIEUX  SANG. 


0  précieux  Sang  de  Jésus-Christ,  ré* 
pandu  pour  faire  miséricorde  à  tous^ 
les  hommes,  nous  voici  tout  proches  de* 
vous  ;  coulez  sur  nous  en  abondance. 
Voici  nos  têtes,  nos  mains,  nos  vo- 
lontés, nos  entendements,  nos  mé- 
moires, nos  pensées,  nos  affections, 
nos  œuvres,  nos  sens  intérieurs  et  ex- 
térieurs, lavez  tout  car  tout  est  souillé, 


l^iiB.rtWJ^-,.-, 
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purifiez  tout  car  tout  est  corrompu  ; 
guérissez  tout,  car  to«t  est  malade. 
Changez-nous  par  votre  vertu  ado- 
rable, afin  que  nous  puissions  nous 
unir  à  vous,  6  pureté  infinie.  Blan- 
chissez-nous ornez  nous,  sauvez-nous  ; 
couronnez  nous.    Ainsi  soit-il. 

Cette  prière,  composée  pour  les  Sau- 
'Oages  par  les  anciens  Missionnaires,  fut 
trouvée  dans,  P Eglise  de  MichilimaRinac 
(Haut  Canada  J  le  19  Juillet  1832,  et  en- 
voyéà  Rome  le  S  Février  1833. 

Elle  porte  au  bas  :  A,  M.  D.  G.  1724. 


PRIERB  AN.  D.  0£S  SEPT  DOULEURS. 

•fuiri/>    ■.       .    '        ■     .  ■  ...     ,:'  i  .  ,    , 

0  Marie,  mère  de  Jésus  et  la  mienne, 
votre  immense  $imour  pour voti^ •divin 
Fils,  et  pour  les  pécheuTS,  a  fiiit  de 
^otre  cœur  un  abiine  de  souffrances. 
Oh  !  que  je  déplore  la  part  que  j'y  ai; 

fjrise  1  Reioe  de  martyrs,  obtenez-moi 
a  grâce  d*aimër  Jesus  afin  de  pouvoir, 
souffrir  avec  patience  et  sérénité. 
Approchez  de  inôn  ccBur,  le  glaive  qui 
déchira  le  vôtre,  pour  en  retrancher 
les    sentiments    que  côiidànlne    mon 
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Dieu  crucifié  ;  que  Tacaon  de  ce  glaive 
sanglant  le  purifie  de  ses  souillures,  et 
ep  interdise  l'entrée  à  toute  passion 
capable  d'en  faire  le  malheur. 

0  bonne  et  douce  Mère,  ayez  pitié 
Qe  votre  enfant,  recevez  dans  votre 
Qœur  compatissant  mes  tristesses  et 
mes  larmes  ;  offrez  les  à  Dieu  en  ex- 
piation de  mes  péchés  et  pour  que  je 
fasse  des  progrès  dans  la  vertu  I  ô 
Marie,  faites  moi  rendre  un  culte  spé- 
cial au  SANG  Précieux  qui  m'a  rache* 
tée,  faites  moi  estimer  et  ai  nier  lé 
glaive  de  l'amour  qui  sépare  du  monde 
et  de  soi-même  ;  apprenez-moi  à  le 
manier  avec  générosité  pour  renverser 
les  obstacles  que  je?  rencontre  au  dedans 
et  au  dehors  dans  le  service  de  Dieu. 
0  Sainte  Mère  de  douleurs,  ouvrez 
mon  âme  à  l'amour  de  Jésus,  fut  ce 
par  la  souffrance,  et  conservez-moi 
ur^ie  à  Lui  pion  trésor,  ma  lumière, 
mon  bonheur  1  Au  moyen  de  ce  glaive, 
terminez  ma  vie  ;  et  un  jour  ouvrez- 
moi  le  ciel,  où  je  jouirai  de  la  gloire 
en  vous  aimant  éternellement  dans  le 
ççBur  sanglant  et  glorifié  de  Jésus  ! 


r7"TTWi.r  i-L^f^fi 
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JPRIÈRB  A  ST.  JOSEPH  DU  PRÉCIEUX  SANG. 

0  bon  St  Joseph,  j'aime  à  vous  in- 
voquer ainsi  sous  ce  litre.  N'avez- 
vous  pas  eu  votre  Golgotha  au^jbur 
sanglant  de  la  Circoncision,  et  les  lu- 
mières divines  dont  vous  avez  été  si 
pleinement  éclairé  ne  vous  ont-elles 
pas  dévoilé  ces  mystères  douloureax 
auxquels  Marie  votre  'tendre  Epouse 
devait  participer  si  largement  ?  0  St. 
Joseph  du  Précieux  SANG  !  vous^avez 
donc  ce  qui  m'amène  à  vos  pieds,  vous 
savez  ce  qui  me  fait  attendre  une 
pleine  efficacité  dé  ma  prière  d'aii 
d'aujourd'hui.  Daignez  m'accorder  la 
/grâce  de......  Vous  êtes  le  Dispen- 
sateur avec  Marie,  des  trésors  que 
Jésus  nous  à  mérités  par  l'effusion  de 
son  SANG  ;  je  m'adresse  donc  directe- 
ment à  vous.  J'aime  à  croire  à  la 
f)arole  de  Ste  Thérèse,  et  elle  assure 
^u'on  n'a  jamais  recourf^  à  vous  sans 
être  exaucé.  Bon  St.  Josepli;je  veux,  de 
plus,  entrer  dans  les  desseins  de  Dieui 
je  veux  açcomplir'la  volonté  divine,  ôt 
glorifier  en  l'accomplissant  le  S ANÔ 


t. 
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Rédempteur.  Eclairez  mes  pas,  sou- 
tenez mon  cour.je,  affermissez  mon 
désir  de  n'appartenir  qu'à  Jésus,  de 
m'unir  chaque  jour  plus  intimement  â 
Lui,  de  m'attacher  plus  fortement  à  sa 
croix,  et  facilitez  moi  les  moyens  dei 
faire  connaître,  aimer  et  glorifier  au- 
tour de  moi  le  SANG  auquel  je  vous 
',  prie  de  me  consacrer,  et  par  les  effu- 
sions duquel  je  vous  prie  de  me  bénir. 
Àinsi-soit-il. 

PRIÈRE   A   ST^   ANNB. 

O  sainte  Anne,  nous  vous  honorons 
comme  Taieûle  du  Verbe  Divin  in- 
carné. Vous  êtes  la  mère  de  celle  q;ui 
a  donné  la  Vie  humaine  au  Fils  de 
Dieu,  au  Créateur  du  monde.  Le 
SANG  qu'il  a  versé  pour  la  rédemp- 
tion du  genre  humain,  auquel  il  a  uni 
sa  divinité,  vous  l'avez  donné  à  Marie 
de  qui  il  l'a  reçu.  L'hommage  que- 
nous  rendons  à  la  Mère  du  Christ 
parce  que  nous  lui  devons  notre  Sau- 
veur remonte  jusqu'à  vous,  à  qui  nous 
devons  Mairie  elle-même.    Par  votre 
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très  sainte  fille  vous  touchez  de  près  à 
uae  personne  divine.  Cette  relation 
si  prochaine  avec  le  Dieu  homme,  le 
Saint  des  Saints,  est  pour  vous  le  prin- 
cipe d'une  éminente  sanctification,  et 
vous  donne  droit  a  notre  plus  glorieux 
hommage.  Jésus  a  dû  vouloir  que  la 
mère  de  sa  Mère  fut  d^une  sainteté 
digne  de  cette  parenté  qu'il  a  avec  elle. 
Mais  nous  aussi  nous  sommes  en 
rapports  bien  intimes  avec  le  Christ  : 
dans  la  sainte  Eucharistie,  nous  sen- 
tons couler  en  ujdus  le  SANG  de  Marie 
devenu  le  SANG  de  Jésus  ;  à  ce  titre 
nous  sommes  en  quelque  sorte  de  votre 
famille/ ce  qui  nous  donne  droit  à 
votre  affection  et  à  votre  assistance. 
Obtenez-nous  que,  sentant  la  dignité  a 
laquelle  nous  élève  cette  union  avec 
le  Verbe  Divin  incarné,  nous  puissions 
nous  maintenir  dans  la  sainteté  qu'elle 
demande  de  nous. 

Salut  à  vous,  source  première 
D'un  SANG  qui  deviendra  divin. 
Lorsque  la  v^>gin  aie  ^lère 
Coiioe vra  Jésn s  dans  son  sein. 
Ce  SAHGi  adorable  breuvage/ 


•' 
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Seul  trésor  de  notre  séjour, 
Faites  nous  Paimer  davantage 
Et  répandre  au  loin  son  amour. 


et 


I 
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OEUVRE  DE  l'adoration    RÉPARATRICE. 

Il  existe  à  Rome  une  association  ap- 
pelé. Œuvre  de  Vadoration  réparatrice^ 
dont  lé  bat  est  d'unir  les  fidèles  du 
monde  entier  dans  une  pensée  do  ré- 
paration et  d'expiation  envers  Notre 
Seigneur  pour  les  outrages  auxquels  il 
est  en  butte  dans  les  temps  malheu- 
reux Où  nous  vivons. 

Le  souverain  pontife  à  accordé  aux 
associés  qui  visitent  une  église  où  le  S. 
Sacrement  est  conservé,  les  mômes 
indulgences  que  durant  les  Quarante 
.heures^  savoir  :  loune  indulgence  plé- 
nière  aux  conditions  ordinaires  de  la 
confession,  de  la  communion  et  d'une 
prière  à  l'intention  du  Souverain  Pon- 
tife dans  une  église  où  le  S.  Sacrement 
est  conservé  ;  2^  une  indulgence  de 
dix  ans  et  dix  quarantaines  chaque 
fois  que  Ton  visite  une  église  oii  le  S. 
Sacrement  est  conservé,  avec  le  ferme 
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propos  de  se  confesser.  Ces  indul- 
gences sont  applicables  aux  âmes  du 
purgatoire. 

Pour  devenir  assoeié  il  sulBt  de  don- 
ner son  nom  à  quelque  prêtre  autorisé- 
par  rOrdinaire.  Sont  autorisés  dans 
le  diocèse  de  Québec,  les  curés  et  leurs 
vicaires,  les  chapelains  des  commu- 
nautés, les  supérieurs  et  directeurs  des 
séminaires  et  collèges. 

La  liste  des  associés  nouveaux  doit 
être  envoyée  à  la  fin  de  chaque  année 
à  M.  Labrecque,  prêtre  du  Séminaire 
de  Québec,  directeur  diocésain  de 
Tœuvre. 

\  La  seule  obligation  Imposée  aux 
associés  est  de  consacrer  chaque  se- 
maine une  demi-heure  consécutive  à 
visiter  le  S.  Sacrement  avec  intention 
de  réparer  et  d'expier,  autant  que  l'on 
peut,  par  des  actes  de  vertu  chrétienne 
et  des  hommages  rendus  à  Notre-Sei- 
gneur,  les  outrages  faits  à  ce  divin 
Sauveur. 

Cette  visite  hebdomadaire  au  S.  Sa- 
crement doit  avoir  les  conditions  sui- 
vantes :  1^  qu'elle  dure  au  moins  une 
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demi-heurp  :  2°  qu'elle  soit  faite  ea 
esprit  de  réparation  et  d'expiation,  en 
union  de  cœur  avec  tous  les  associés 
du  monde  entier,  en  particulier  avec 
les  fidèles  qui  visitent  ce  jour-là  le  8. 
Sacrement  exposé  pour  les  Quarante 
heures  dans  une  église  de  Rome  :.. 
3^  qu'à  moins  d'empèoliement,  elle  se 
fasse  le  dimanche  apa;èslmidi  :  on  peut 
y  consacrer  le  terap9>û,è§  vêpres  et  sur- 
tout celui  du  salut:*d\|  S.  Sacrement 
qui  les  termine  toujdu^a^.  Le  dimanche 
après  midi  est  le  tedif»^  assigné  pour 
ce  diocèse  par  le  directeur  général. 
Les  associés  empêdhèâ  en  ce  temps 
pourront  faire  leur'Njisite  un  autre 
jour  ou  à  une  autre;h8>ure. 


•»    1    »   3   • 


.1\ 


Avis  et  recommandations. 


1.  Les  associés  qui' 'font  le  chemin 
de  la  croix  le  vendr(î(âi,bu  le  dimanche 
seront  heureux  d'app.rjDhdre  que  cette 
dévotion  éminemment  réparatrice  a 
été  adoptée  par  l'association  romaine 
et  que  chaque  semaine  dans  la  soirée 
de  ces  mêmes  jours,  sur  le  mont  Pala- 
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tin,  entre  les  ruines  da  palais  des  Cé- 
sars et  le  Oolysée,  ce  saint  •  ..ercice  se 
renouvelle  en  union  avec  tes  les  che- 
mins de  croix  des  associés  dans  les 
diverses  nations. 

2.  On  recommande  à  tous  les  asso- 
ciés :  X^  de  rflTprbduire  fréquemment 
l'intention  d'oimîj  leurs  prières,  com- 
munions, travaux*  souffrances  et  tous 
leurs  efforts  de  | sanctification  quoti.^ 
dieu  ne  afin  de;fçpp.rer  les  plus  graves 
iniquités  donfl3$Listine  divine  attend 
satisfaction  ;  2^. tle.  redire  souvent  des 
oraisons  jaculiftTTiTOS  comme  celles-ci  : 
Parce  Domitie,' parce  populo  tuo  ne  in 
aeternum  irascaHs  nobis,  --Protector  nos» 
ter  aspice  DeûXyet  respice  in  Faciem 
Christi  tui.—Sit  ^nxmxen  Domini  benedic- 
tum. — Cor  Jesu'Sacratissimum.  miserere 
nobis. — Cor  M(it:im  Imrhaculatum^  ora 
pro  nobis» — Saucte  Joseph  Sanctissimae 
Gamilie  Prince fi^'EeçUsiae  Protector^  ora 
pro  nobis.— Adohfàus  in  aeternum  SanC' 
tissimurh  Sacramenlum. 
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PRIER V s  A   LA   SAINTE  FACE. 

• 

0  Sauveur  Jésus  !  à  la  vue  de  votre 
très  sainte  Face  défigurée  par  la  dou- 
leur, à  la  vue  de  votre  Sacré  Cœur  si 
plein  d'amour,  je  m'écrie  avec  saint 
Augustin:  Seigneur  Jésus,  imprihiez 
dans  mon   cœur    vos' plaies    sacrées, 

Sourqiie  j'y  lise  en  mén^^ô  temps  votre 
ouleur  et  votre  amoui'^!*V6tre  douleur, 
afindesouEFri^  pour  voûs'toute  douleur; 
votre  amour,  afin  de  ^mépriser  pour 
vous  tout  autre  amour. 


0  o  / 


0  Face  adorable  dé  mon  Jésus,  in- 
clinée si  miséricordie,i|s9inent  sur  l'ar- 
bre de  la  croix,  au  jour  de  la  Passion, 
pbur  le  salut  du  mondé  1  aujourd'hui 
encore,  par  pitié,  inclinez-vous  sur 
nous  pauvres  pécheurs  :  laisser  tomber 
sur  nous  un  regard  de  compassion,  et 
recevez-nous  au  baiser  de  paix.  Ainsi 
soitiL  .    ' 

Cœur  sacré  de  Jésus,  ayez  pitié  de 
nous.    Ainsi  soit'il. 

{Ces  deux  prières  sont  de  M,  DuporU») 
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Que  j'expire  altéré  de  la  soif  ardente 
de  yoir  la  F«ce  désirable  de  Notre 
Seigneur  Jésus-Christ.  Ahisi  soU-U. 

(X^  jours  éP  indulgence,) 


■'^■^ 


ACT&*  DB  Réparation; 

pour  tous  les  q^ifffyges  que  Jésuc- Christ  a 
soufferts  ^*âsftns  sa  sainte  Face. 


s   «  «    (    A 


Je  vous  add^rçftt  je  vous  loue,  ô  mon 
<iivin  Jésus,  Fils^du  Dieu  vivant,  et  je 
vous  fais  ame'jîjtte  honorable  pour  tous 
les  outrages  qiye*^us  avez  enduré  pour 
moi,  dans  toiiVles  membres  de  votre 
corps  sacré  ejt. particulièrement  dans 
votre  divine  Pa^e,  Je»yous  salut  ai- 
mable VisageJ 'meurtri  de  soufflets  et 
de  coups,  souillé  jde  crachats,  et  rendu 
méconnaissable**ptir  les  mauvais  traite- 
ments que  vôii^^ont  fait  souffrir  les 
Juifs  impis.  •iJei'vous  salue,  ô  beaux 
yeux  tout  baigiiês  de  larmes  que  vous 
avez  répandues  pour  notre  salut.  Je 
vous  salue,  oreilles  sacrées,  tourmen- 
tées par  uhe  infinité  de  blasphèmes, 
d'injures  et  de  sanglante  railleries.  Je 


?»,. 
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vous  salue»  ô  bouche  sainte,  remplie  de 
grâco  et  de  douceurs  pour  les  pécheurs, 
et  abreuvée  de  fiel  et  de  vinaigre  par 
une  ingratitude  monstrueuse  de  ceux 
que  vous  aviez  choisis  pour  votre 
peuple.  En  réparation  de  tant  d'igno- 
minies, je  vous  offre  tous  les  hom- 
mages qui  vous  sont  rendus,  particu- 
lièrement dans  les  lieux  où  vous  êtes 
honorée  d'un  culte  spécial,  auquel  je 
m'unis  de  tout  mçn  cœur.  Ainsi  soit-iL 
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VIVE   LE  SANG   DE   JÉSUS  ! 
UN  PELBRINAaS 

AD  HOJSA&TfiRK  DD  PRECIEUX  SANG 

DE 

Saint' Hyacinthe. 

Un  jour,  je  demandais  r  asile  solitaire 

Où  Jésus  parle  au  cœur, 
Quand  une  voix  me  dit:  Enfant  viens  au  Calvaire^ 

"  Aux  sources  du  Sauveur.'' 
Viens,  me  disait  la  voix  au  céleste  langage. 

Si  tu  cherches  la  paix, 
Viens  au  Dieu  qui  t'appelle  et  t'offre  en  héritage 

Les  plus  riches  bienfaits. 
Viens,  ses  pieds  sont  fixés  sur  une  croix  sanglante  ; 

Il  t'attend  nuit  et  jour, 
Viens  répondre  à  son  SANG  dont  la  voix  suppliante 

Réclame  ton  amour. 
Si  ton  cœur  ébranlé  par  le  souffle  du  monde. 

Se  sent  parfois  languir, 
Viens,  tu  verras  Jésus  te  plonger  dans  une  onde 

Qui  fait  tout  refleurir. 
Peut-être  l' ennemi  sème-t-il  sur  ta  route 

Un  péril  incessant. 
Viens,  le  Christ  répandra  dans  ton  âme  qui  doute 

La  vertu  de  son  SANG. 
Si  tu  veux  un  amour  dont  le  charme  durable 

Te  soit  toujours  nouveau, 
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I  j>       1a  fleuve  ado- 


%  '*» 


Teinte  aesou  ""/\"  tip^sures  beani'"'^ 
Longtemps  j'ai  contemplé  Ve3  blessur^^  ^^^^^^^.^ 

De  ITpieds  transperces,  q^^^"»^^^^  ba^s«'i„de 
Pressaient  *  «i»  douio      ^^^^  profonde, 

Je  comptais  sur  son  Ç^^ps^^e  sur  le  monde 


. 


immole  m»  ' 

Ah  1  du  mo\"?„7"vic^me  sainte 
Et  le  regard  «'0«'*f„*\^*elmmor.elle  emptemte, 

0  mon  Jésus  en  «ojx.  au  Pied  d^^^.^  vbommage 

Souvent  comme  »»J°"^ij3ants'  soupira-  .    ■ 

De  mes  compatiss»  . .     ^^es  diymes  . 

0  Christ,  tu  m'a  ™«''*IL*f  tu  pris  les  épmes, 
Ces  rosek  de  l>mo«dont  tyr^^  ^^^^5 

Me  laissant  le»™  ^  ^^  leurs  calices. 
J-ai savouré  le  »'«\»'jKîe8  sacrifices 
Je  pourra^désoma.8^t^ff^„,  Jaloux.     ^  ^         . 


V 'fr 
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Je  vivrai  de  travail,  d'amour  et  de  {>rière, 
Et  mon  cœur  répondra  durant  ma  vie  entière 

Aux  appels  touchants  de  ta  vqix. 
JVai  bu  le  SANG  d' un  DieuJ'ai  bu  jusqu'à  T  ivresse; 
Et  mon  cœur  débordant  de  joie  et  de  tendresse 

A  tout  c    3lié  pour  Jésus  ! 
Je  ne  veux  plus  ,  je  Lui,  que  ses  saintes  blessures; 
0  monde,  éloigne>toi. — ^Plai:-irs,  vaines  parures,. 

Allez,  je  ne  vous  connais  plus. 

Va  maintenant,  âme  pieuse, 

Gardant  pour  parure  à  ton  cœur, 

Comme  une  robe  glorieuse, 

La  pourpre  du  8ANG  rédempteur 

Va  dire  aux  âmes  égarées  .    .    r 

De  venir  à  leur  Dieu  mourant, 

A  ses  pieds,  à  ses  mains  sacrées 

D'où  coule  un  breuvage  enivrant. 

Pour  tous,  il  est  une  demeure 

Au  fond  de  son  cœur  transpercé, 

Dis  leur  de  venir  à  toute  heure 

Boire  le  SJTNG  qu'ils  ont  versé» 

Va,  sois  apôtre,  sois  martyre; 

Du  zèle  le  pins  enflammé,   ; 

Que  souvent  ton  cœur  se  déchire. 

Lorsque  "  l'Amourn' est  pas  aimé." 

Chaque  jour  accepte  d'avance 

Ta  part  de  croix  et  de  labeurs, 
Et  souviens-toi  que  la  souôranice 
"  Du  Christ  achève  les  douleurs." 
Ne  crains  pas,  le  SANG  qui  t?  enivre 
Fit  palpiter  ce  Cœur  divin. 


''if%- 
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Lorsque  e  sang  d'un  Dieu  fait  yiyre 
On  pçut  aimer  ** jusqu'à  la  fin.'» 
Oli  !  bénis  dans  ton  allégresse 
Ce  SANG  qui  t'ouvrira  le  ciel, 
Sous  le  charme  de  ton  ivresse, 
Chante  le  Calvaire  et  l'autel. 


TROIS  OFFRANDES  AU  PRÉCIEUX  SANG. 

•  ■      * 

Ind.  de  300  jours  chaque  fois  ;  pleniere 
une  fois  par  mois  pour  la  récitation 

quotidienne, 

1.  Père  Eternel  je  vous  offre  le  Pré- 
cieux SANG  de  Jésus  Christ  en  union 
et  au  nom  de  la  B.  et  Immaculée 
Vierge  Marie  et  de  tous  les  saints  dans 
le  ciel,  et  de  tous  les  élus  sur  la  terre, 
en  actions  de  grâces  pour  tous  les  dons 
et  privilèges  dont  vous,  avez  comblé 
votre  très  obéissante  Fille,  mais  princi 
paiement  dans  son  Immaculée  Gon- 
cerî»ion:*Je  vous  offre  aussi  ce  très 
Précieux  SANG  pour  l'exaltation  et  la 
propagation  de  la  sainte  église  ma 
tendre  Mère,  pour  la  conservation  et 
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1  •■  * 

la  prospérité  du  Souveraîii  Pontife  de 
Rome  et  suivant  ses  intentions.    | 
Gloire  au  Père^  etc. 

2.  Verbe  Eternel  et  Incarné,  je  vous 
offrp  votre  très  Précieux  SANG,  en 
union  et  au  nom  de  la  B.  et  Immaculée 
Vierge  Marie,  et  de  tous  les  saints  dans 
le  ciel,  et  de  tous  les  élus  sur  la  terre, 
en  actions  de  grâces  pour  tous  les  dons 
et  privilèges  dont  vous  avez  comblé 
votre  Mère  qui  vous  était  si  dévouée  : 
*  Je  vous  offre  aussi  ce  très  Précieux 
SANG,  etc.      ' 

3.  Esprit  Eternel,  Dieu  saint,  j^  vous 
offre  le  Précieux  SANG  de  Jésus  Christ 
en  union  et  au  nom  de  la  B.  et  Imma- 
culée Vierge  Marie  et  de  tous  les  saints 
dans  le  ciel,  et  de  tous  les  élus  sur  la 
terre,  en  actions  de  grâces  pour  les 
dons  ^t  privilèges  dont  vous  avez 
comblé  votre  très  Fidèle  Epouse,  mais 
principalement  daps  son  Immaculée 
Conception  ;  *  Je  vous  offre ,  aussi  ce 
très  Précieux  SANG,  etc. 

Marie  est  notre  Mère  !  Jésus  nous  Ta 
donné,  au  Calvaire  sivec  les  effusions  de 


V, 
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son  SANG.  Qu'il  en  soît  éternellement 
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La  piété  des  fidèles  trouvera  ample 
matière  à  se  satisfaire  dans  le  nouveau 
Manuel  que  vient  de  publier  le  Véné- 
rable fondateur  de  la  communauté  des 
religieuses  adoratrices  du  Précieux 
SANG,  et  dans  l'intéressant  opuscule» 
dont  Mgr.  J.  Raymond  est  l'auteur. 
L'écoulement  de  dix  mille  exemplaires 
de  ce  dernier  livre  prouve  assez  la  po« 
pularité  qu'il  a  trouvée,  et  le  recom^ 
mande  doublement  à  ceux  qui  désirent 
s'approprier  plus  étroitement,  en  qnel« 
que  sorte,  les  mérites  infinis  du  SANG 
Divin  dont  le  Sacré  Cœur  est  le  réser- 
voir. Le  Manuel  de  Mgr.  Germanico- 
pôlis  est  plus  volumineux.,  *' Il  faut 
apprécier  le  fruit  de  ce  long  travail 
auquel  le  digne  prélat  s'est  livré,  mal- 
gré «es  infirmités,  dit  Mgr.  J.  8.  R^^y- 
mond  dans  l'éloge  qu'il  fait  de  ce  livre, 
lui  savoir  gré  de  ce  service  rendu  à 
la  piété  de  notre  population. 
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LE   PRÊTRE  ET    LE  PRÉCIEUX   SANG. 


Le  (/*1iriBt  Tenu  de  Dieu,  va  monter  vers  son  Père, 
Hais  il  ne  peut  laisser  orphelin  sur  la  terre 

Ceux  Qu'il  aime  jusqu'à  la  an  : 
De  son  Gœnr  a<&bordant  de  tendresse  inAni« 
Jaillit  avec  son  SaNG  et  son  Eucharistie 

Le  Prêtre,  chef-d*œuvre  divin  !  -J 

Jésus  peut  nous  quitter  puisqu'un  autre  lui-même, 
Beproduisant  encore  sa  charité  suprême, 
Yivra  pour  le  troupeau  que  son  SANG  ra  sauver  ; 
Ta,  lui  dit-il,  enseigne  aux  peuples  de  la  terre 
La  doctrine  d'amour  qui  change  et  régénère  ; 
Aux  sources  de  ma  vie,  oh  I  va  les  abreuver  1 

*"  O  Prêtres  qui  dira  vos  grandes  destinées  ! 
.  Que  d'insignes  faveurs  pour  vous  seuls  émanés 
Des  trésors  du  divin  amour  ! 
Quelle  gloire  s'attache  à  votre  noble  vie  t 
Quels  .transports  ravissants  près  de  1  Eucharistie  I 
Quelles  délices  chaque  jour  ! 

O  trop  heureux  amis  du  Dieu  des  Tabernacles, 
An  monde,  dévoilez  ses  amoureux  oracles 
■    Qui  donnent  le  bonheur  pour  la  terre  et  les  deux 
Tant  de  pécheurs  hélas  !  méprisent  sa  tendresse, 
Allez  leur  dévoiler  cette  soif  qui  le  prense 
De  les  désaltérer  du  SANG  versé  pour  eux 

Sans,  vous  ce  Dieu  captif  n'aurait  que  l'impuissane 
D'un  amour  désolé,  languissant  de  l'absence. 
De  nos  cœurs  tant  aimés  dont  il  cherche  à  jouir 
,    Ah  !  toujours,  répondez  à  ce  feu  oui  l'embrase 
DonneZi  donnez  le  SANG  de  sa  céleste  extase 

Jésus  veut  vivre  en  vous,  cédez  à  son  désir  ! 

Son  SANG,' c'est  l'élément  de  votre  vie  entière 
Tous  naeez  dans  ses  flots,  dans  sa  pure  atmosphère, 
H  vous  donne  le  zèle  et  là  fécondité 
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Son  parfum  rayissant.  de  vos  lèvres  s'exhale 
votre  main  semble  teinte  à  sa  poni-pre  royale 
Votre  cœar  qu'il  remplit,  vit  oe  sa  charité  1 

O  SANG,  qui  consacras  d'une  onction  divine. 
Les  Frétre^^  du  Seigneur  que  sa  bonté  destine 

A  nous  tranHmettie  ses  bienfaits 
Sois  béni  de  oe  d*m  d'ine£fable  tendresse 
Et  qu'au  oiel  avec  eux,  notre  hyiune  d'allégreese* 

Puisse  l'en  bénir  à  jamais  ! 

SAKG  que  Jésus  versa  de  ses  mains  immolées. 
Donne  à  ces  autres  Christs  des  mains  immaculées 

Pour  toucher  TAgneau  de  l'autel  ; 
SANG-  de  ses  pieds  blessés,  reuds  leur  pieds  plus 

frapiaes  ; 
Qu'ils  soient  boaux  et  légers  i  rends  leurs  pas  intré- 

[pides 
Pour  nous  porter  la  paix  du  ciel, 

SAKG  du  front  tran apercé  par  la  sanglante  épine, 
Empreins  leur  noble  ftont,  de  ta  force  divine 

;  Qui  fait  r apôtre  et  le  martyr  ;   ^ 
SANG  divin  que  versa  son  épaule  meurtrie 
Bénds  leur  doux,  le  fardeau  qui  consacre  leur  vie 
A  se  dévouer  à  souf&ir.  ^ 

SANG  du  corps  de  Jésus,  déchiré  par  nos  crimes 
Des  sacrificateurs,  fais  aussi  des  victimes 

Fuyant  tout  terrestre  bonheur  ?      . 
SANG  d'un  intime  amour,  écoulé  bous  la  lance 
Aux  amis  de  l'épouse,  verse  avec  abondance 

Les  dons  sortis  du  Divin  Cœur. 


\ 


ACTE  D'   CONSÉCRATION  AU  PRÉCIEUX  SANG. 
Sang  de  Jêms,  enivrez-notu  ! 

0  Jésus,  mon  bien  aimé  Sauveur, 
présent    au   tabernacle  pour  être    la 
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force,  la  joie  et  la  nourriture  de  nos 
âmes,  je  viens  me  consacrera  votre  Pré- 
cieux SANG,  et  vous  jurer  un  (imour 
et  une  fidélité  inviolables.  Pénétré 
de  douleur  au  souvenir  de  vos  souf- 
frances, à  la  vue  de  votre  croix  et  à  la 
pensée  de  votre  SANG  que  tant  d'âmes 
ingrates  outragent  et  méprisent,  je 
désire,  en  vous  consacrant  tout  mon 
être,  réjouir  votre  cœur,  et  vous  faife 
oublier  mes  propres  offenses  et  celles 
de  mes  frères.— Je  ne  veux  plus  vivre, 
ô  Jésus,  que  par  votre  SANG  et  pour 
vôtre  SANG,  que  je  prends  à  jamais 
pour  mon  trésor  et  le  plus  cher  objet 
de  mon  amour. 

0  miséricordieux  Rédempteur,  dai- 
gnez me  regarder  comme  un  perpétuel 
adorateur  de  votre  très-précieux  bANQ 
et  accepter  mes  prières,  mes  œuvres, 
mes  sacrifices  comme  autant  d'actes 
de  réparation  et  d'amour. 

Vin  céleste  qui  faites  les  Vierges  et 
les  martyrs,  inondez  mon  âme  et 
faites-en  un  vivant  calice  d'où  s'é- 
chappe continuellement  la  grâce,  et 
sur  ceux  qui  vous  aiment,  et  surtout 
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sur  les  pauvres  pécheurs  qui  vous 
offensent.  Enseignez-moi  comment 
vous  iionorer  et  comment  vous  faire 
honorer.  Donnez-moi  la  vertu  devons 
attirer  les  cœurs  froids  et  endurcis, 
afin  qu'ils  sentent  combien  vos  conso- 
lations surpassent  celles  de  la  terre. 

0  SANG  de  mon  Sauveur  crucifié, 
détachez-moi  du  monde  et  de  l'esprit 
du  monde  ;  faites  moi  aimer  la  souf- 
france et  le  sacrifice^  en  marchant  à  la 
suite  de  Ste  Catherine  de  Sienne  qui 
vous  a  tant  aimé  et  que  je  choisis  au- 
jourd'hui pour  patronne  spéciale. 

Soyez,  6  très-précieux  SANG  ma  force 
dans  les  épreuves  et  les  combats  de 
l'exil,  et  faites  qu'à  l'heure  de  la  mort 
je  puisse  vous  bénir  d'avoir  été  la  con- 
solation et  la  sanctification  de  ma  vie, 
avant  d'être  au  ciel,  l'éternel  objet  de 
mes  louanges  et  de  mon  amour.  Ainsi- 
soit-il. 

Nous  accordons  40  journ  d'indul- 
gence à  tous  ceux  qui  réciteront  cet 
acte  de  consécration. 

f  L.  Z.  Ev.  DE  St;  Hyacinthe. 
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L'amour  de  Dion,  c'est  la  grâce 
qui  déborde  du  Ciel,  dans  wue  âme 
attirée  par  le  SANG  de  JÉSUS. 


V'oici  \M\  bannie  piecienx  [>onr 
adoncir  s(es  donuMîrs  :  Pi'<Miez  U)ns 
les  joiirs    wm^    ii:o\\l\.e    on   diM:x    du 


lis 


rez  i[\m  voire  doulenr  diniinn'iM 

St.  François  de  Siiles 


SANG  ([ni  disîiUe  d<»s  plan.^s  du 
Sanveiii",  et  1  s  ('ailes  ])ass(^r  nar  la, 
médit:ition;  (4  avei-  riningin.'iion 
triMn.ii'z  r(îvéi"(Mim  Mit  voiit*  do'irt 
'Ml  Ci'ttc  li  jncnr,  et  rap)lhini*r  <\\v  i 
votre  mal  av(»c  rinvocalion  dn  ■ 
donx  nom  de  JK8US,  (»(,  vo 


Sais-moi  de  ton  regartl.  (.'nolio-rnoi  soii:^  ton  aile 
^l<^r.«',  quand  tume  vois  jirajqjrochcr du  Saint  lieu. 
ICt  mon  ('(L'Uv  dévi«  lulra  sous  ta  main  maternelle 
Comme  un  CALICE  D"OK])oar  le  SANO  d<'  n.on 


